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re l’union de la gauche à la 
présidentielle. C’est très bien. 
Mais l’union, ça commence 
chez soi.”

Une phrase qui a fait sursau-
ter les élus grenoblois, tout 
comme celle où Christophe 
Ferrari dit : « J’ai eu autant de 
voix de gauche que le candi-
dat écologiste, soutenu par le 
maire de Grenoble. »

Du côté grenoblois, on rétor-
quait ce lundi : « Est-ce qu’il 
sait compter ? Yann Monga-

buru a fait le plein des voix des 
groupes UMA et CCC dès le 
premier tour et même plus (52 
voix). Les groupes soutenant 
Ferrari n’avaient, au total, que 
39 voix ! Donc il a donc été 
ob l i gé  de  l e s  chercher 
ailleurs… »

Un autre Grenoblois ajoute : 
« Ferrari essaie de faire oubli-
er qu’il a trahi sa majorité de 
2014 en faisant passer cette 
histoire pour un “sujet Piolle”. 
C’est bien joué, mais c’est faire 

de la politique politicienne. 
Comme Carignon, il fait une 
fixette sur Piolle. Maintenant, 
il faut qu’il assume et qu’il 
rémunère correctement, avec 
des vice-présidences, la droite 
et LREM qui ont fait son élec-
tion. »

L’ambiance est donc loin de 
s’être apaisée. Et on va dire 
que cela promet pour le pro-
chain conseil métropolitain 
du 18 septembre.

Ève MOULINIER

Lionel Beffre, 
préfet de l’Isère.
Photo Le DL/Michel Thomas

C’est France Bleu Isère 
qui avait révélé cette infor-
mation, il y a quelques 
jours. Le préfet de l’Isère, 
Lionel Beffre, avait décidé 
de contester la nomination 
des huit conseillers délé-
gués à la Métropole de 
Grenoble. Ceux-ci avaient 
été nommés quelques 
jours après le 17 juillet et la 
réélection houleuse du 
président, Christophe Fer-
rari.

Ce lundi, la Préfecture de 
l’Isère a publié un commu-
niqué pour expliquer la dé-

marche : “Suite à la trans-
mission le 27 juillet 2020 
par Grenoble Alpes Métro-
pole (GAM) des arrêtés de 
délégation du 24 juillet 
2020 du président à huit 
conseillers métropolitains, 
le préfet de l’Isère a adres-
sé à ce dernier un recours 
gracieux le 31 juillet lui de-
mandant le retrait de ces 
arrêtés. Par lettre reçue le 
6 août 2020, le président 
de Grenoble-Alpes-Métro-
pole a refusé de retirer les-
dits arrêtés. C’est pour-
quoi, le préfet de l’Isère a 

déféré, le 13 août 2020, les 
huit arrêtés de délégation 
concernés dont il conteste 
la légalité au motif sui-
vant : “Il ressort des arti-
cles L5211- 1 et L5211-9 
du Code Général des col-
lect ivi tés terr i toriales 
(CGCT) qu’un président 
d’établissement public de 
coopération intercommu-
nale doit accorder des dé-
légations en priorité aux 
vice-présidents, membres 
du bureau, et ne peut don-
ner délégation aux con-
seillers que si tous les vice-

p r é s i d e n t s  o n t  r e ç u 
délégation”.

Le communiqué se termi-
ne par cette phrase : “Ain-
si, selon l’analyse des servi-
ces préfectoraux, l’absence 
d’élections des vice-prési-
dents et autres membres 
du bureau lors de la pre-
mière réunion de l’organe 
délibérant, comme le pré-
voient les articles L5211-6 
et L5211-10 du CGCT, a 
pour effet de priver le pré-
sident de Grenoble-Alpes-
Métropole de la capacité à 
déléguer ses fonctions.”

Délégations métropolitaines : le préfet communique

L’ambiance est toujours très tendue entre Christophe Ferrari, président de Grenoble-Alpes 
Métropole et Éric Piolle, maire de Grenoble. Photos Le DL/Jean-Benoît VIGNY

E st-ce parce qu’Éric Piolle a 
prôné l’union des gauches 

en faisant la tournée des uni-
versités d’été (EELV, LFI et 
samedi prochain le PS) et des 
plateaux de télévision, que 
Christophe Ferrari, président 
réélu à la tête de la Métropole, 
a voulu lui aussi se placer sur 
le terrain national avec une 
interview dans L’Obs (actuel 
nom de feu Le Nouvel Obser-
vateur) ? Histoire de rappeler 
que localement, ce n’est pas 
tout à fait ça ?

En tout cas, c’est la lecture 
qu’on peut faire du titre-cita-
tion de l’article intitulé : “Éric 
Piolle veut faire l’union à la 
présidentielle. Mais l’union, 
ça commence chez soi.”

« Mon élection
comme président
de la Métropole
fut un choix d’élus,
de maires »

Ce titre fait référence à la 
crise qui a suivi son élection 
houleuse le 17 juillet, quand 
les écologistes et les commu-
nistes ont annoncé qu’ils ne 
siégeraient pas à ses côtés par-
ce qu’il s’était maintenu face 
au candidat de leurs deux 
groupes UMA et CCC, Yann 
Mongaburu, pourtant arrivé 

en tête lors du premier et deu-
xième tours. Et qu’il avait ga-
gné au troisième tour, quand 
des voix de la droite et de 
LREM étaient venues s’addi-
tionner à celles des groupes 
Actes (PS et alliés) et NMC 
(petites communes).

Dans cet article, Christophe 
Ferrari revient d’abord sur les 
attaques virulentes dont il a 
fait l’objet : “J’ai toujours pré-
féré le rassemblement à la di-
vision. J’ai donc très mal vécu 
ces procès d’intention. Quand 
on me compare à Charles 
Millon, c’est très violent. Ça 
me heurte. Toute mon histoire 
familiale et politique me ra-
mène à la gauche […] Mon 
élection comme président de 
la Métropole fut un choix 
d’élus, de maires […] Éric Piol-
le a présenté un candidat, non 
maire et issu de la ville centre. 
La moitié de la majorité n’en 
voulait pas. Pour que la gau-
che plurielle reste unie, j’ai 
proposé de me retirer au pro-
fit d’un ou d’une troisième 
candidate, le maire de Greno-
ble a refusé. Finalement, j’ai 
été élu par 41 des 49 maires de 
la métropole.”

Il dit aussi qu’il n’envisage 
pas de démissionner et ajoute 
sur le mode “rassembleur” : 
“Je compte organiser une ma-
jorité de gauche plurielle et 
j’espère que le maire de Gre-
noble, les écologistes, les com-
munistes et les Insoumis nous 
rejoindront […] Le maire de 
Grenoble fait de la politique, 
il a des ambitions présidentiel-
les. Ça peut être utile pour nos 
territoires. Éric Piolle veut fai-

Agglomération  Après l’élection très houleuse de la présidence de la Métropole grenobloise

Ferrari/Piolle : le débat sur 
« l’union » est loin d’être fini…
Christophe Ferrari a bri-
sé le silence qu’il avait 
fait sien depuis son élec-
tion à la tête de la Métro-
pole et placé le débat sur 
le plan national en don-
nant une interview au 
magazine L’Obs.

■Carignon : “Éric Piolle, le choix de TF1”
La cérémonie de la Libération de Grenoble s’est dérou-
lée samedi dernier. Et une certaine absence, même s’il y 
en avait d’autres, n’est pas passée inaperçue : celle du 
maire de Grenoble. L’élu d’opposition de droite, Alain 
Carignon, s’est donc fendu d’un communiqué, intitulé 
“Éric Piolle, le choix de TF1”. Dans son texte, il dit : “À 
ma connaissance, cette date est honorée par tous les 
maires de Grenoble depuis la fin de la guerre, chacun se 
faisant un devoir de respect à l’égard de la Résistance, 
d’être fidèle à l’histoire et de conserver la mémoire vive 
de la barbarie et de la déportation que symbolise ce jour. 
Il est peu d’obligations de calendrier aussi incontestables 
et justes que le 22 août à Grenoble pour un maire. En 
choisissant de paraître au journal de 13 h de TF1 ce 
jour-là, pour promouvoir sa candidature à la présiden-
tielle, Éric Piolle a confirmé qu’elle était sa priorité 
personnelle et sa réelle hiérarchie des valeurs. Ce fait 
supplémentaire éclaire tous les autres quant à l’abandon 
de Grenoble et ses conséquences pour les Grenoblois.”

Alain Carignon est élu d’opposition de droite 
à Grenoble. Photo Le DL/Jean Benoit VIGNY

politique grenobloise

Aujourd’hui
■Exposition
“Architectes sans frontiè-
res, 40 ans de solidarité”
L’exposition présentée à la 
Maison de l’architecture dé-
voile les projets développés 
et les réflexions menées par 
l’association ces 40 derniè-
res années. 
Les mardis, mercredis et jeudis 
de 13 h 30 à 18 h 30 et les ven-
dredis de 14 h à 18 h. 

Maison de l’architecture de l’Isè-
re, 4, place de Bérulle. 
Jusqu’au 10 septembre. Gratuit.
Tél. 04 76 54 29 97. 
contact@ma38.org

■visite guidée
“Le bec et la plume”
Déambulation autour des 
collections d’oiseaux. Tout 
public. Port du masque obli-
gatoire. Réservation au 
04 76 44 95 41 ou reserva-
tion.museum@grenoble.fr 
À 15 h, au Muséum de Grenoble.

Agenda

Groupe hospitalier mu-
tualiste de Grenoble
Tél. 04 76 70 70 67 
12, rue Docteur-Calmette.
SOS médecins
3, avenue du 8-Mai-1945 à 
Échirolles. 24 h/24. Consul-
tations de 8 h à minuit. Pas 
de visite à domicile à l’heure 
actuelle. Possibilité de prise 
de rendez-vous sur internet. 
Tél. 04 38 701 701.
www.rdvasos.fr
Centre hospitalier 
A. Michallon
Tél. 04 76 76 75 75.
www.chu-grenoble.fr
Cabinet de médecins 7j/7
Consultations sans rendez-
vous de 7 h à minuit. 

Pas de visite à domicile. 
Tél. 04 76 86 59 00. 
84 cours Jean-Jaurès 
(arrêt Condorcet du tram E).
SOS vétérinaire
Service d’urgences vétéri-
naires. Ouvert les nuits de 
19 h à 8 h, les week-ends du 
samedi 12 h au lundi 8 h, les 
jours fériés de la veille à 19 h 
au lendemain à 8 h. 
Tél. 04 76 47 66 66.
Médecin de garde-Samu
Uniquement pour les urgen-
ces vitales. Tél. 15.
Coronavirus n° Vert
Pour toute information géné-
rale sur le coronavirus et 
afin de ne pas encombrer le 
15. Accessible 24 h/24. 
Tél. 0800 130 000.

Utile

ciens.
Ce premier concert, sous la 

Tour Perret, qui en amènera 
d’autres dans les mois à venir, 
avait quelque chose de nou-
veau, d’extrêmement créatif, 
tout en harmonie et en sensi-
bilité, et porte la preuve que 
la musique est intemporelle 
et fortement émotionnelle. 
Le trio a d’ailleurs été ova-
tionné par le public.

Ce moment musical était 
organisé dans le cadre de 
l’Été culture, une program-
mation estivale de la Ville de 
Grenoble.

Serge MASSÉ
Ce premier concert, sous la Tour Perret, qui en amènera d’autres dans les mois à venir, a ravi 
les spectateurs.

Ils s’appellent Isabel Oed, 
Sergio Zamparo, Pascal 
Billot et Michel Teyssier, et 
forment un trio musical d’ex-
ception en forme de quatuor : 
le Trio Barock. Initié par Ser-
gio Zamparo, membre histo-
rique des Barbarins Four-
chus, le Trio Barok associe la 
musique classique à notre 
époque, en l’interprétant 
avec des instruments plus ac-
tuels (guitare, saxophone et 
clavier électrique).

Accompagné d’Isabel Oed, 
en maîtresse de cérémonie, 
talentueuse comédienne qui 
apporte au spectacle une tou-
che de folie et d’humour dé-
janté, le trio se présente sur 
scène dans les tenues les plus 
rock possible. Sergio avec sa 
flûte et ses claviers, Pascal 
avec son saxophone et sa gui-
tare et Michel avec sa guitare, 
étaient dans le parc Paul-Mis-
tral, ce 21 août, pour inter-
préter Bach, Vivaldi, Tele-
mann ou encore Oswald.

Une découverte pour les 
nombreux spectateurs venus 
s’imprégner, sur les pelouses 
du parc, de la beauté d’une 
musique de chambre baro-
que, revisitée avec talent et 
créativité par ce trio de musi-

Grenoble  À l’occasion de l’Été culture, les spectateurs ont assisté à un concert revisitant la musique classique

Le parc Paul-Mistral sous le charme du Trio Barock

La comédienne Isabel Oed.
Sergio Zamparo, membre historique 
des Barbarins Fourchus.

Michel Teyssier du groupe 
Fields of Naecluda.
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